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PASSER LE CAP DU DÉVELOPPEMENT PERSONNEL VERS JOIE DU DÉPLOIEMENT INTÉGRAL…


Comment expliquer la guérison spectaculaire de certains patients ? Que sait-on de l’interaction corps-esprit et comment pouvons-nous comprendre et améliorer ce lien si précieux pour notre santé et notre épanouissement ?


Au-delà des mythes et des fantasmes, grâce aux paradigmes quantiques et aux découvertes en neurosciences, s’ouvrent de nouvelles perspectives de guérison du corps et de l’esprit. Il s’agit par exemple de transcender l’espacetemps pour libérer les douleurs du passé avec une fluidité sans précédent. De vivre la fusion du cœur et du mental et de lâcher prise sans effort. Ou d’être capable de programmer son futur en accord avec les lois de l’Univers et d’utiliser son plein potentiel.


L’approche Neuro-Somato-Quantique expliquée dans cet ouvrage va vous permettre de réaliser toutes ces possibilités. Grâce à cette méthode fusionnant le champ d’information quantique avec le corps, les méridiens et les nadis, vous pourrez passer le cap du développement personnel vers la joie du déploiement intégral.


À travers des exercices et des processus pragmatiques, vous pourrez appliquer cette méthode directement à votre quotidien. Si votre âme vous appelle à sortir définitivement de votre coquille, alors permettez-lui de disposer des outils du troisième millénaire pour agir.
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Ostéopathe CO, kinésithérapeute, formateur et conférencier, Joachim Roberfroid est initié très tôt au bouddhisme tibétain vajrayana et est passionné de physique quantique. Après plus de vingt-trois ans de pratique holistique, il crée la Neuro-Somato-Quantique, fusion des approches corporelles et psycho-énergétiques quantiques. En 2014, il fonde une académie à travers laquelle il forme des centaines de thérapeutes dans divers pays.


Préface de Jocelin Morisson, journaliste scientifique depuis plus de vingt ans, auteur de plusieurs ouvrages importants sur les états modifiés de conscience et les frontières de la science.


Postface de Jean Burnotte, ostéopathe DO, membre fondateur du Comité de direction collégial du Collège belge d’ostéopathie.



Joachim Roberfroid


Le Déploiement intégral


La nouvelle approche quantique de guérison et d’épanouissement
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Aux hypersensibles, aux écorchés, aux « trop » conscients,
aux guerriers et guerrières de lumière, à tous ceux
dont le cœur et l’esprit les poussent
à sortir de la tiédeur généralisée.
Favorisons ensemble l’émergence
du déploiement intégral des êtres.



Préface de Jocelin Morisson


Souvent, les livres qui nous parlent de mieux-être, de guérison, de développement personnel me semblent superficiels ou, pire, creux. Ils finissent par me tomber des mains car j’ai le sentiment qu’ils ne vont pas au fond des choses, là où se jouent les questions essentielles de ce que nous sommes, plutôt que de qui nous sommes. Bien sûr, ces questions restent mystérieuses, même si l’on arpente depuis longtemps un chemin spirituel ou philosophique, et il faut probablement renoncer à vouloir lever entièrement ce mystère. En revanche, il est possible de mieux se connaître, mieux se comprendre, et mieux « aller », précisément si l’on effectue ce renoncement, ce lâcher-prise. Rassurez-vous, rien n’est sous contrôle ! pourrait-on dire en forme d’injonction paradoxale. Notre monde nous semble aller de plus en plus mal, mais c’est peut-être un biais de surinformation, de surexposition aux mauvaises nouvelles, car le monde n’a jamais été parfait. Il ne sert donc à rien de regretter constamment cette imperfection, même s’il nous appartient d’essayer d’y remédier à chaque instant. Et cela commence en effet par nous-mêmes, comme le rappelle opportunément la fameuse formule de Gandhi selon laquelle il faut « être le changement que l’on veut voir dans le monde ». Il faut incorporer ce changement car le corps est cette interface matérielle avec le réel, même si nous sommes convaincus que notre être véritable se déploie bien au-delà. Il se déploie, comme le souligne l’auteur de ce livre, de façon « intégrale ». Ce qui est intégral est à la fois entier, complet, global, mais c’est aussi ce qu’il s’agit d’intégrer, d’assimiler… d’incorporer, donc. C’est la force du travail de Joachim Roberfroid que d’embrasser cette intégralité en nous faisant partager à la fois la richesse de sa pratique et la profondeur de sa connaissance. Car, en effet, il s’appuie tout autant sur la « pensée intégrale » du philosophe américain Ken Wilber, si injustement méconnu en France, que sur les réflexions issues du paradigme quantique, qui révolutionne notre conception du réel depuis plus d’un siècle. Il n’ignore pas non plus la fertilité de la spiritualité orientale, depuis les subtilités du non-agir taoïste jusqu’à la pensée non duelle de l’hindouisme et du bouddhisme. Pour autant, il ne s’agit pas ici d’éblouir avec un savoir formel, mais de nourrir une pratique de soin et d’épanouissement qui prend en charge l’individu dans toutes ses dimensions, à l’aide d’un panel de méthodes et de techniques éprouvées allant du simple jeu à un travail plus en profondeur.


Ce chemin d’éveil qui est ici proposé n’oublie pas de pointer les écueils et les pièges classiques des promesses du new age et du matérialisme spirituel, depuis une « loi d’attraction » trop belle pour être vraie jusqu’aux risques d’inflation de l’ego chez ceux qui réalisent, certes, mais intègrent « de travers » le fait qu’ils sont Dieu. Car le raccourci est trompeur. Si une seule vaste conscience se déploie et se manifeste à travers « tout ce qui est », bien malin celui qui peut prétendre n’exprimer que cela, pleinement et… intégralement. C’est pourquoi mieux vaut parler de développement impersonnel ou transpersonnel, voire, comme le suggère Joachim, de déploiement interpersonnel, car l’enjeu de notre « être au monde » est de dépasser le cadre de la seule personne, qui n’est autre, comme nul ne devrait l’ignorer aujourd’hui, que le masque !


Jocelin Morisson


Journaliste et auteur



Introduction


Qu’est-ce que ce monde ? Qui suis-je finalement ? Qu’est-ce que le réel ? Y a-t-il un bonheur durable au sein de la vie, la mort et l’impermanence ? Comment puis-je vraiment aider à l’harmonie entre les êtres ?


Voici autant de questions qu’il est préférable d’éviter si l’on désire demeurer dans sa zone de confort. Mais, ne soyons pas dupes, n’importe quelle zone de confort est une ornière qui mène inévitablement à la routine et à la perte de sens. Dans nos zones de confort, ce n’est jamais la vie qui gagne. Entre survivre en gérant les aléas du quotidien et vivre en honorant l’existence, il y a un fossé.


Que ceux qui ne sont pas décidés à sortir de leur zone de confort et à explorer l’insondable referment ce livre, car ils n’en sortiraient pas indemnes. Le but de ce livre est d’aider les êtres qui ressentent l’appel de la vie à se déployer toujours plus librement. Il s’adresse aux insatiables et aux insatisfaits qui éprouvent néanmoins un profond sentiment de gratitude. En effet, ceci n’est absolument pas incompatible. Vous avez tout à fait le droit d’éprouver une infinie gratitude pour chaque seconde qui s’écoule, chaque personne que vous rencontrez, chaque défi que la vie place sur votre chemin, et pourtant, demeurer avec la soif inextinguible de percer encore plus profondément les mystères de l’univers, de la conscience, des relations et du déploiement intégral de l’être.


Au diable les certitudes et les convictions, il existe une multitude de vérités partielles auxquelles il convient de ne pas s’attacher. L’époque très contrastée que nous traversons actuellement a au moins un avantage : la circulation de l’information permettant aux esprits ouverts de changer de paradigme en suivant les flux de la science et des expériences de conscience pour remplacer les besoins de croyances opaques et les religions.


Je me rappelle presque chaque jour cette merveilleuse interpellation du maître de sagesse jamaïcain Mooji :




« Souviens-toi que Bouddha n’était pas bouddhiste,


que Jésus n’était pas chrétien,


et que Mahomet n’était pas musulman.


Et toi ! Qui es-tu ? »





Permettez simplement à ces mots de résonner dans votre cœur. Les réponses ne viendront pas par le mental. Il ne sera pas nécessaire, non plus, d’y consacrer toute votre énergie.


D’ailleurs il serait préjudiciable de se refuser le droit d’être heureux avant d’avoir intégré en soi la sagesse de l’éveil. Tout comme il est dommage qu’il existe déjà des « moojistes » du vivant de celui qui a prononcé ce précieux rappel.


L’esprit humain ne tourne pas rond ; et je comprends que vous ayez envie de percer le mystère « éveil » qui interpelle tous les hommes et les femmes de bon sens depuis des millénaires. Mais, il s’agit aussi et surtout de Vivre avec un grand V, pleinement et totalement, dès que possible. Aujourd’hui et demain aussi.


Il est important que les questions qui surgissent par l’appel de la conscience n’enferment pas l’être dans une quête restrictive avec l’idée d’un chemin. Vous avez déjà tous entendu cet adage qui dit que ce n’est pas le but qui compte, mais le chemin parcouru. Personnellement, je ne suis pas d’accord. Ce qui m’importe, c’est maintenant, relié avec demain et hier. Qu’hier serve à quelque chose pour me permettre d’ouvrir plus ma conscience. Qu’aujourd’hui soit la mise en œuvre enthousiaste de ma contribution à l’harmonie. Que demain soit empli de surprises toujours plus fabuleuses et imprévues.


Guérir et s’épanouir sont les deux faces d’une même pièce. On développe souvent des maladies par manque d’épanouissement véritable. Pour lutter efficacement contre les agressions extérieures et le stress intérieur, de plus en plus d’études1 tendent à démontrer que notre écosystème psycho-neuro-vasculo-endocrino-immunitaire a besoin d’épanouissement. En d’autres termes, il convient de guérir de l’ignorance et des projections de l’esprit pour s’ouvrir à la vie et s’épanouir.


Mais il est aussi nécessaire de s’épanouir pour véritablement guérir ! C’est à partir de là que certains identifieront le pont attendu par Malraux pour le XXIe siècle : l’union de la science et de la spiritualité pour s’adapter aux défis du IIIe millénaire.


Ne serait-il pas intéressant, pour illustrer cette reliance, de convenir d’une métaphore plus simple. Nous avons tous besoin d’AIR ! J’entends par là « Autonomie », « Interdépendance », « Respect ». L’autonomie est un signe de maturité et de responsabilité. Sans elle, il n’y a pas de bonheur véritable, mais de la codépendance. L’interdépendance nous rappelle que toute forme d’autonomie est intriquée avec toutes les strates de l’univers, de l’infiniment grand à l’infiniment petit (systèmes stellaires, roches, océans, atmosphère, animaux, végétaux, bactéries, virus, champ d’informations…). Le respect des singularités permet de faire le pont entre l’autonomie et l’interdépendance. C’est le maillon indispensable qui relie les deux avec harmonie. Manquer d’AIR, c’est se condamner à suffoquer.


Pour guérir, s’épanouir et bien aider les autres, il est nécessaire que toutes les consciences de l’être (symbolique, psychique, émotionnelle, énergétique et physique) s’alignent harmonieusement au sein de la conscience témoin.


Ma proposition est qu’en partant de la matrice quantique universelle d’informations qui structure notre univers, le mouvement des étoiles et l’agencement des cellules dans votre corps, vous puissiez :




	Effacer la mémoire de l’oubli de votre vraie nature.


	Balayer les concepts erronés qui se sont glissés dans les structures du mental et qui contrôlent vos réactions.


	Libérer les traces traumatiques et les émotions perturbatrices qui entravent la saveur exquise des émotions humaines.


	Délier les tensions du corps et vivre un changement de posture, et donc de stature, face au monde.


	Trouver une fluidité vous permettant d’œuvrer selon votre propre philosophie et singularité.


	En d’autres termes, permettre à la grâce d’œuvrer dans votre cœur, votre tête et vos corps.





Cela paraît-il trop beau pour être vrai ? Vous le jaugerez par vous-même. Mais au vu des avancées des neurosciences et de la physique quantique, en structurant un nouveau mode de pensée plus en adéquation avec la compréhension du nouveau paradigme, il m’est apparu indispensable de proposer une nouvelle forme d’art reliant transformation, évolution et harmonie.


En écrivant ce livre, je me suis aperçu que je n’expliquais pas seulement une nouvelle approche avec des processus psychoénergétiques quantiques puissants reliant le corps physique et la matrice universelle, mais aussi une forme de philosophie facilement applicable au quotidien et au XXIe siècle : le déploiement intégral.


À contre-courant avec la pléthore des propositions qui abondent dans le développement personnel, je vous propose d’abandonner la quête de l’éveil et de bénéficier de la plus grande force motrice de l’univers pour vous réaligner sans cesse : l’impermanence.


Que vous soyez coach ou thérapeute, impliqué dans l’accompagnement d’autrui ou motivé par votre propre changement, j’espère que les flux qui me traversent vous permettront de forger et sculpter un redoutable paradigme pour sortir de l’hypnose collective.





1. Francesco Bottaccioli, Psychoneuro endocrino immunologie, Pietteur Marco, 2012. Voir également le dossier : « Les promesses de l’épigénétique », Science et Univers, 29, 13 août-12 novembre 2018. Stéphane Marchand, Les Secrets de votre cerveau, Fayard, 2017.



Chapitre 1


Le déploiement intégral


Vivre le bonheur et la liberté au sein des flux et reflux du vivant


QUI EST VOTRE NARRATEUR ?


Juste un flux qui a cheminé entre les dualités jusqu’au jaillissement de la source




Pourquoi toquer à la porte du paradis pour y entrer alors que vous êtes déjà à l’intérieur ? Vous ne faites que lui tourner le dos.





Je me souviens de ce petit corps à tête blonde grimpant agilement dans les arbres pour se rapprocher du soleil avec qui je parlais longuement pendant des heures. Dans mon imaginaire d’enfant de 5 ans, je le considérais comme mon père de sagesse vivant dans les étoiles.


Durant les sept premières années de ma vie, j’ai le souvenir d’avoir vécu un conte de fées protégé par le foyer d’une famille solide et aimante. Ma mère veillait sur mon frère et moi en nous aidant à construire les décors des héros de légende à travers lesquels j’explorais la nature humaine des bons et des méchants. Je passais le plus clair de mon temps dehors, dans les bois, à jouer, et revenais à la maison pour manger des plats mijotés, des crêpes et des goûters ou pour changer de costume – et passais de l’Indien sauvage grimé se cachant derrière des roseaux au cow-boy ou au ranger équipé d’un ceinturon, ou bien encore au mousquetaire équipé de son fleuron… Le jardin, la campagne, ses hautes herbes et les bois aux alentours étaient notre salle de jeu.


Puis, tout s’est brutalement arrêté au divorce de mes parents, le déménagement en ville et en appartement, le désarroi et la folie émotionnelle des adultes faisant rejaillir leurs souffrances profondes m’ont réveillé dans le cauchemar du capharnaüm du monde des Sapiens déconnectés de leur essence. Cette fracture a très certainement créé la dualité interne avec laquelle je me suis débattu bien des années, mais elle fut probablement aussi l’impulsion sans cesse renouvelée d’un désir puissant de comprendre le dessein du monde pour aller voir les causes des dysharmonies qui se cachaient derrière les apparences.


Ce n’est pas par hasard que je suis devenu thérapeute, bouddhiste, spécialiste dans la libération des traumas et expert dans l’union des polarités. À travers un parcours très singulier qui m’a obligé à mener de front des études de kinésithérapie et une paternité précoce, puis des études en ostéopathie, en somato-émotionnelle, en psychoénergétique, en PNL, en coaching, etc., avec la pratique de la méditation, les retraites bouddhistes, les stages en développement personnel, les initiations chamaniques et les marches sur le feu. J’ai le sentiment d’avoir longtemps œuvré sur deux fronts, partagé entre spiritualité, aide aux autres et hédonisme débridé, aventures et errances. Le chemin de la réconciliation intérieure a été long et sinueux, mais il m’a permis de découvrir une multitude d’éléments.


C’est ainsi notamment que je fus celui qui importa le système PEAT, de Zivorad Slavinski (un chercheur et psychologue serbe), en francophonie en 2012, ou bien encore l’un des premiers à mener des groupes vers le Portugal à la rencontre du maître de l’advaita zen, Mooji, transmetteur de la lignée de Papaji et de Ramana Maharshi. Ayant également vécu deux NDE1, une accidentelle à l’âge de 18 ans et une autre, plus féroce, à 42 ans, je me sens à la convergence entre les parcours de vie du docteur Leonard Laskow, le concepteur de la méthode Holoenergetic de guérison par l’amour et le pardon, et du psychiatre Christophe Fauré, avec lequel j’ai découvert de nombreuses similitudes en écoutant la narration de son ouvrage S’aimer enfin ! Un chemin initiatique pour retrouver l’essentiel2. Il y a des âmes frères qui, bien qu’elles ne se soient jamais rencontrées, sont déjà reliées sur d’autres plans.


Quoi qu’il en soit, après presque trente années de long chemin dans le développement personnel, il m’est apparu l’évidence qu’il y avait une autre voie et que nous prenions souvent les choses à gérer et à guérir par le mauvais bout de la lorgnette. Il réside en chacun une graine, une plante, un soleil de vie prêt à se déployer chaque jour et de plus en plus. Et c’est vers cela que je vais tenter de vous emmener, pour traverser les nuages de l’illusion du développement personnel et découvrir l’espace du déploiement intégral des êtres.


LA RECHERCHE DU BONHEUR



Comment y mettre un terme et savourer pleinement la vie avant de mourir ?


Entre l’autonomie et l’interdépendance se situe le chemin du vivant. Même si le bonheur absolu est censé se révéler en soi-même, sans cause et sans condition, il est impératif de relativiser cet idéal une fois pour toutes et de le laisser aux Bisounours.


Notre mental a tendance à concevoir interdépendance et autonomie comme deux opposés. En effet, chaque projection de l’idée du bonheur, constituée sur la base de possessions, de qualités relationnelles ou encore de la réussite d’objectifs, est en dépendance avec quelque chose ou quelqu’un situé dans l’espace-temps et donc naturellement éphémère !


On peut par exemple se dire : « Je serai heureux lorsque…




	je serai dans la relation idéale,


	je vivrai au bord de l’océan à côté des cocotiers,


	mon corps sera comme ceci ou comme cela,


	j’aurai trois beaux enfants,


	j’aurai atteint tel objectif, etc. »





Dans tous les cas énoncés ci-dessus, il ne s’agit pas de bonheur, mais de satisfactions. La plupart d’entre vous cheminant au sein de l’ouverture de la conscience savent très bien cela. Le véritable bonheur provient de l’état d’être intérieur !


Cependant, soyez vigilant, car c’est ici que se révèle un piège subtil et plus difficile à démasquer. Un piège provenant d’une petite voix qui vous souffle : « Lorsque tu auras suffisamment cheminé en toi-même, que tu seras proche de l’éveil ou que tu l’auras atteint, alors tu seras vraiment heureux ! » En d’autres mots, l’idée qu’il y ait un chemin à parcourir s’avère dangereuse. Si vous décelez une petite voix similaire enfouie dans un recoin de votre esprit, vous devriez l’observer afin qu’elle ne sabote pas votre capacité naturelle de déploiement intégral. Observez en vous-même et surtout soyez honnête. Cela pourrait vous sauver d’un long et stérile périple ! D’autant que de nos jours, une véritable industrie du commerce du bonheur, du développement personnel et de l’éveil s’est installée dans nos contrées et qu’il est aisé de s’y perdre. Donc, puisque le bonheur ne réside pas dans les possessions et les accomplissements, puisque ce n’est pas non plus un point ou un stade que l’on atteindra un jour déterminé, et que personne ne peut nous l’octroyer, quel est-il ?


Confidence pour confidence, je serais un fameux crétin si j’avais la prétention de vous le décrire ou de vous le définir. Et vous seriez fameusement crédule et stupide de me lire. Mais, nous ne le sommes pas ou plus vraiment. Et c’est une chance !


Je vais simplement partager avec vous une constatation qui pourrait vous éclairer et vous servir de balise – ou pas. C’est à vous de décider ! Puisque nous sommes constamment soumis au changement, continuellement confrontés à des situations différentes qui peuvent s’avérer faciles ou difficiles et que nous sommes tous différents, il me paraît primordial d’être autonome, c’est-à-dire capable de s’adapter aux changements des circonstances avec fluidité et à bon escient.


Si on devient capable d’accueillir le bon comme le mauvais sans le cataloguer et sans déprimer ou se sentir totalement abattu, si on peut accueillir ses émotions sans les combattre, si on peut prendre du recul sur l’existence et la relativiser avec humour grâce à une perception de plus en plus pointue de l’impermanence, si on peut s’adapter sans se faire du tort ou en faire aux autres, alors, il y a de fortes chances pour que l’on soit heureux en quasiment toutes circonstances.


« Oui, mais cela fait beaucoup de “si” », me direz-vous ! Exact, sauf que réside en chacun une flamme d’enthousiasme pour apprécier la vie. Quelquefois, celle-ci peut allumer un brasier et vous illuminer totalement. D’autres fois, elle peut sembler disparaître complètement, bien qu’elle soit toujours là ! Lorsque vous en prenez conscience et que vous ressentez cette flamme, réalisez également qu’il s’agit du rayonnement fondamental de votre essence la plus intime et intemporelle. Rassurez-vous, vous ne la perdrez pas, pas plus que vous ne pourrez l’obtenir. Cette flamme, c’est l’essence de la vie qui vous anime. Et seul vous, et en vous-même, pouvez la reconnaître. Mais attention, cela ne signifie pas que, lorsqu’elle est reconnue, tout est réalisé. Non, simplement cela devient un point de repère pour ne plus vous perdre au sein de toutes les adaptations que la vie vous invite à réaliser. En vous permettant de la ressentir et d’y retourner encore et encore, aussi bien dans les moments favorables que défavorables, tous les « si » énoncés plus haut se manifesteront d’eux-mêmes.


Ainsi, ma proposition pour être simplement heureux consiste à oser être soi et couler librement avec les flux de la vie pour s’adapter à la symphonie globale de l’existence.


C’est ce que je nomme la « fusion de l’autonomie et de l’interdépendance ».


TOUT LE MONDE SOUHAITE LE BONHEUR – MÊME LES DICTATEURS !


Pourquoi certaines personnes mal intentionnées parviennent-elles quelquefois à s’octroyer plus de bonheur que d’autres ?


Sous un certain angle, on peut concevoir deux catégories de personnes :




	Celles qui cherchent à contrôler le monde et à le façonner selon leur vision.


	Celles qui cherchent à s’adapter.





Dans la première, on retrouve les dictateurs, les gourous des sectes, une partie de la classe politique, mais aussi à moindre échelle des petits dictateurs, hommes ou femmes, qui tentent d’imposer leur loi et leur manière de vivre à leur entourage. Ce qui m’a interpellé en observant ces personnages, c’est leur capacité à s’octroyer le droit irréfutable à se satisfaire en premier. En fait, il ne s’agit pas de « bonheur » au sens profond du terme, mais eux le conçoivent ainsi. En règle générale, ils ne se posent pas la question de l’autre. Ce qui est bon pour eux leur apparaît d’office comme bon pour leur entourage. Malgré la déviance du principe, cela leur apporte un avantage dont ceux de la troisième catégorie – que nous aborderons après – devraient s’inspirer avec une nuance fondamentale : se donner le droit d’être et d’exister selon leur singularité.


Dans la seconde catégorie se situent ceux qui cherchent à s’adapter pour préserver autant que possible un équilibre favorable pour eux-mêmes et pour les autres. Au centre de ce segment, on trouve la masse qui s’adapte par répétition et conditionnement. Son but « non conscient » est malheureusement purement reptilien : survivre. Parallèlement, dans cette seconde catégorie, on peut également trouver des personnes qui s’adaptent en tenant compte des autres, mais qui ont une vraie difficulté à se respecter et à ne pas se faire bouffer par ceux de la première catégorie.


Une fois de plus, c’est dans la fusion des extrêmes que la liberté peut réellement émerger et engendrer une troisième catégorie, les AO – ou « Anges Originels » –, qui cultivent l’autonomie bienveillante. C’est dans cette catégorie que nous allons essayer de cheminer ensemble.


C’EST QUOI LE BONHEUR POUR VOUS ?


Sortir du savoir et entrer dans l’expérience


Certains d’entre vous devraient commencer à lâcher les préconceptions du bonheur qu’ils ont trop longuement projetées. Que ce soit matériel, relationnel ou spirituel, vous comprenez que le bonheur ne peut être contenu dans une définition ou un modèle. C’est probablement beaucoup plus une attitude souple et malléable reposant sur un état lumineux d’accueil des circonstances. En d’autres termes, plus on cherche à définir ou à atteindre le bonheur, plus on s’en éloigne et on se perd dans les méandres du développement personnel.


Au contraire, l’exploration et l’expérimentation à pleine bouche de l’existence nous ouvrent des horizons vastes et joyeux qui ont le pouvoir de s’inviter en chacun. Bien que l’ordre et le chaos soient les deux forces motrices de notre univers-espace-temps, et donc conditionnent votre existence comme la mienne, comment pouvons-nous connaître un bonheur stable et durable ? Tout ce qui se manifeste est la suite d’une transformation issue d’un chaos qui se réordonne sous une nouvelle forme, et ainsi de suite, en permanence. Il est donc impératif de sortir des schémas d’idées préconçues sur le bonheur ou d’un chemin à réaliser pour épouser les hauts et les bas de l’existence. Chaque élément que nous allons aborder formera une trame interdépendante de mise en réseau et en perspective. La compréhension d’un point peut engendrer des déclics qui nourriront à leur tour d’autres niveaux de compréhension. C’est pour cela que la véritable liberté réside dans l’accueil de ce qui est !


NE CONFONDEZ PAS « ACCUEIL » ET « RÉSIGNATION » !


Certains lâcher-prises sont des refus de l’existence


Lorsqu’un événement se présente, généralement, notre ego le classe dans une de ces trois catégories : neutre, positif ou négatif. Tout ce qui est neutre ou positif ne pose, a priori, pas de problème d’accueil. Par contre, la majorité de ce que nous considérons comme négatif nous fige et ralentit notre élan vital. Cela provient du fait que nous cherchons naturellement à éviter les sentiments désagréables. Et même si, quelquefois, vous pouvez être enclin à attirer des situations plus lourdes et compliquées que légères et fluides, en réalité, au premier regard, toutes les circonstances sont neutres !


Prenons l’exemple d’une personne dont la mère vient de décéder. Objectivement, c’est juste un fait, une suite naturelle de l’existence qui s’inscrit dans la continuité naissance, vie, mort. Peu importent les circonstances, que ce soit dit de mort naturelle par une défaillance tissulaire et organique due au grand âge, à la suite d’un accident ou d’une maladie qui accélère le processus de défaillance, la mort n’est qu’une facette indissociable de l’existence. Si elle est accueillie comme une partie intégrante du cycle de la vie, nous pouvons alors la contempler avec sagesse et remercier pour tous les moments partagés avec la personne défunte. Même si nous préférerions prolonger ces moments, il n’y a pas de sentiment prédominant de regrets ou de nostalgie. Nous pouvons accueillir et honorer l’ensemble de l’existence. Par contre, si on commence à tergiverser sur le fait que ce n’était pas son heure, que cela n’aurait pas dû se passer comme ça, qu’on aurait dû avoir plus de temps pour vivre ensemble et aborder les sujets restés en suspens, alors nous commençons vraiment à souffrir. Nous surenchérissons la souffrance de la séparation physique. Tôt ou tard, pour diminuer cette souffrance, on se fera une « raison ». Soit à contrecœur, soit avec une forme de philosophie générée par le mental – on accepte, même si on préférerait qu’il en soit autrement. Ceci n’est pas de l’accueil, c’est de la résignation ! La frontière entre les deux peut paraître étroite, mais il est crucial de la distinguer ! Alors, comment savoir si on est véritablement dans l’accueil et pas dans la résignation ? Voici quelques paramètres pour vous y aider :


















	

Accueil




	

Résignation









	

Sentiment de liberté




	

Sentiment d’être contraint par la vie, Dieu, le karma









	

Gratitude et intégration du vécu




	

Sentiment que quelque chose manque ou n’a pas été vécu









	

Chaleur du cœur




	

Le cœur se refroidit (perception subtile)









	

Ouverture au champ des possibles intacte ou encore plus vaste




	

Fermeture légère ou plus importante au champ des possibles















Si la question qui surgit est « Comment passer de la résignation à l’accueil ? », ne désespérez pas ! J’essaie de vous aider à installer progressivement un nouveau paradigme dans votre esprit. Pour certains, ce sera une découverte, et pour d’autres, une confirmation. Mais il est important que cela se réalise naturellement, comme une infusion, sinon ce ne sera qu’une connaissance mentale de plus. En réunissant la vision des « flux en mouvement » avec des processus de transformation psychoénergétique quantique appropriés, cela se produira naturellement.


BALAYEZ DÉFINITIVEMENT LA CONFUSION ENTRE « SATISFACTION » ET « BONHEUR VÉRITABLE »


De la complexité à la simplicité


Donc, il y a de fortes chances que nous soyons d’accord pour admettre que nous désirons tous être heureux, profiter d’une vie agréable et qui ait du sens. Pourtant, bien des gens ne sont « heureux » que lorsque les bonnes conditions sont remplies : un bon boulot, un partenaire bienveillant, la sécurité financière, pas trop d’obligations, le sentiment d’être impliqué dans le tissu social, du temps libre, un climat favorable, une alimentation saine et savoureuse, des enfants sages et souriants qui jouent dans le jardin sans se chamailler, etc. Bon, je sais, j’exagère un peu le cliché. Mais honnêtement, c’est un peu ce que recherchent la plupart des gens durant les vacances, les week-ends et la semaine pour les plus chanceux. Malheureusement, réunir toutes ces composantes simultanément est difficile à tenir.


Donc, certains se disent : « Moi je me réjouis de chaque petit bonheur du quotidien. Ça me rend heureux ! » Pas mal essayé, c’est intelligent comme démarche, car il est vrai qu’il ne faut plus autant de conditions réunies pour éprouver un sentiment de satisfaction. Mais cela reste de la satisfaction, et pas du bonheur ! En quoi est-ce différent ? La satisfaction est un sentiment qui chemine de l’extérieur vers l’intérieur. Lorsque la ou les circonstances pour se réjouir sont présentes à l’extérieur, alors je m’ouvre à la vie et je ressens de la joie, du plaisir, du bien-être.




[image: ]





Lors de faits pénibles, la compassion s’élève plus abondamment. Le cœur reste tendre, mais l’esprit vigilant. Lors de périodes fastes, l’état demeure quasiment le même, mais c’est l’envie de partager et répandre la joie qui s’élève plus significativement. Dans les deux cas, le bonheur est un état de plénitude qui coule de l’intérieur vers l’extérieur, tout en dynamisant son environnement, alors que la satisfaction provient d’un état de manque temporairement comblé !




Le bonheur est un état d’être, pas un sentiment !


Il ne s’efface pas avec les événements difficiles, bien qu’il en soit influencé.





LES RECETTES « 3/7/9 CLÉS POUR RÉUSSIR/ÊTRE HEUREUX/ÊTRE MINCE, ETC. » NE SERVENT À RIEN !


D’illusions en désillusions ainsi font, font, font les petites marionnettes


C’est probablement l’une des plus grosses farces de notre époque, mais ça se vend bien, comme nous l’apprennent les « gourous » du marketing ! Eh oui, malheureusement, les études démontrent que vous avez deux fois plus de chances que votre e-mail soit ouvert, votre magazine ou e-book acheté et votre article de blog lu, lorsque vous utilisez des formules recettes : « En 2 à 3 coups de cuillère à pot, arrivez à tel résultat ! » Pathétique ? Non, pragmatique. In fine, c’est une preuve de bon sens et d’économie naturelle. Votre cerveau désire avant tout vivre des résultats et des expériences bienfaisantes. Donc, c’est logique et cohérent. Plus on peut y arriver facilement, mieux c’est.


Le problème, c’est que tout cela reste de la satisfaction et pas du bonheur. « Pourtant, me direz-vous, si vous écrivez un livre sur les 3 clés essentielles du bonheur, c’est bien de bonheur dont on parle ! » Non, désolé. Non ! On parle d’une carotte que l’on présente à un âne affamé. Un âne qui ressent un manque et qui imagine l’image conceptualisée d’un bonheur qui devrait le combler. Satisfaction, satisfaction, satisfaction… Pas d’issues, juste une trêve. Le bonheur est sur le chemin lorsqu’on réalise que ce chemin n’est qu’une boucle qui nous ramène sans cesse à la maison. Nous avons deux possibilités :
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